
Marylin Rebelo, votre parcours vous a mené 
à créer deux entreprises complémentaires. 
Comment tout a commencé ?
Avant l’entrepreneuriat, j’ai travaillé dans les médias et 
le digital, au sein de grandes entreprises internationales. 
Après plusieurs restructurations et un burn-out profond, 
j’ai traversé une remise en question majeure. C’est aussi 
à cette période que je me suis mariée. Le mariage ne 
m’avait jamais fait rêver, mais si je devais le vivre, il devait 
avoir du sens. J’ai alors découvert la puissance des rites 
de passage et de l’écriture émotionnelle. Cette expérience 
personnelle a donné naissance à ma première entreprise.

Votre activité de célébrante  
s’est rapidement développée…
Oui, à l’époque, les cérémonies laïques étaient 
encore peu connues en Suisse. J’ai lancé mon site 
presque intuitivement et les demandes ont afflué 
très vite. J’ai compris qu’il existait un réel besoin 
de célébrations personnalisées, alignées avec les 
valeurs et l’histoire des couples. Depuis, j’ai célébré 
près de 400 unions, en Suisse et à l’international.

Qu’est-ce qui distingue votre approche 
des cérémonies laïques traditionnelles ?
Je ne me contente pas de créer une cérémonie : 
j’accompagne les couples. Le travail commence bien 
avant le jour J. Je cherche à comprendre qui ils sont, 

ce qui les relie, leur « zone sacrée ». La cérémonie 
découle naturellement de cet accompagnement. 
Chaque texte est écrit à partir d’une page blanche, 
guidé par l’intuition, l’écoute et la profondeur du lien.

Vous êtes également spécialisée 
dans les unions intimes et les 
elopements. Pourquoi ce choix ?
Parce que beaucoup de couples souhaitent 
aujourd’hui s’unir pour eux-mêmes, loin des 
conventions. Les elopements permettent une 
célébration intime, souvent en pleine nature, où 
l’émotion est plus brute, plus vraie. Ce format 
répond à une évolution sociétale : on se marie moins 
par tradition et davantage par choix conscient.

Votre activité ne s’arrête pas aux unions…
Effectivement. Au fil des années, on est venu me 
chercher pour d’autres étapes de vie : baptêmes laïques, 
cérémonies de deuil, rites de passage. J’ai réalisé que 
mon rôle allait au-delà de la célébration. C’est ainsi 
qu’est née ma deuxième entreprise, Alma Nova.

Qu’est-ce qu’Alma Nova ?
Alma Nova est un espace d’accompagnement et de 
coaching dédié aux grandes transitions de vie. J’y 
accompagne des individus, des couples, des familles, 
mais aussi des entrepreneures, principalement 
des femmes. On y travaille autant sur des aspects 
concrets (projets, vision, positionnement) que 
sur le mindset, l’alignement intérieur et les 

blocages émotionnels. J’utilise des outils comme 
l’Ennéagramme ou le Human Design, toujours au 
service d’un cheminement personnel profond.

Quel lien faites-vous  
entre vos deux activités ?
Elles sont intimement liées. Dans les cérémonies 
comme dans le coaching, il s’agit d’accompagner 
l’humain dans des moments clés de transformation. 
La célébration est souvent l’aboutissement d’un 
chemin intérieur, et le coaching peut parfois 
se vivre sans cérémonie, mais toujours avec 
une dimension rituelle et symbolique.

Votre intuition joue un rôle central dans 
votre travail. Comment l’intégrez-vous ?
J’ai appris à lui faire confiance. Je ressens, je perçois, 
je capte des images et des symboles que je traduis 
ensuite en mots ou en rituels. Que ce soit pour une 
union ou un accompagnement Alma Nova, l’intuition 
me permet de proposer quelque chose de juste, 
profondément aligné avec la personne ou le couple.

Après plus de dix ans d’entrepreneuriat, 
qu’est-ce qui vous anime encore ?
L’amour, toujours. Choisir d’aimer, de s’unir 
ou de se transformer est un acte fort. Mon 
rôle, à travers mes deux entreprises, est de faire 
honneur à ces choix. Comme j’aime le dire : ce 
qui est touché par l’amour dure toujours.
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Célébrer l’amour et accompagner les renaissances
Célébrante pionnière des cérémonies laïques en Suisse, Marylin Rebelo accompagne depuis plus de dix ans les couples dans la création d’unions profondément 

personnelles à travers son entreprise éponyme. De cette première activité est née une seconde voie : Alma Nova, un espace de coaching et de rituels dédiés aux grandes 
transitions de vie. Deux entreprises, une même mission : remettre du sens, de la conscience et de l’amour au cœur des passages essentiels de l’existence.
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M on expérience des conseils 
d’administration et du terrain montre 
que de nombreux dirigeants de 

PME manquent encore de cadres structurés 
pour éclairer leurs décisions stratégiques.

Le comité stratégique : l’arme secrète des PME
C’est en croisant les points de vue et les vécus 
que la stratégie devient plus juste et que les choix 
sont plus solides. Un comité stratégique réunit 
des profils diversifiés qui réfléchissent ensemble 
sur la direction à prendre pour l’entreprise.

Ce comité permet de clarifier les priorités et de sortir de 
l’urgence quotidienne pour définir une trajectoire claire, 
mais aussi de structurer la croissance en mettant en place les 
process nécessaires pour passer un cap de développement. 
Il permet également d’anticiper les transitions, car oui, c’est 
inévitable : qu’il s’agisse d’un changement de direction, d’une 
transmission familiale ou d’un projet de vente, l’anticipation 
est la clé de la valorisation. Le comité stratégique renforce 
la gouvernance sur le long terme et offre un gage de sérieux 
supplémentaire face aux banquiers et investisseurs.

Repenser tout son modèle d’affaires 
ne doit pas se faire seul
Le rôle d’un accompagnement stratégique n’est pas de 
prendre la place du dirigeant, mais de créer un cadre 
de réflexion exigeant et structuré, en se positionnant 
comme sparring-partner. Un comité stratégique permet 
notamment de repenser le business model, de donner de la 
cohérence aux décisions du quotidien et de transformer une 
vision en orientations concrètes. L’expérience montre que les 
dirigeants de PME font face à des défis complexes et engageants.

Pour faire face à ces défis, mon expérience de plus de 
30 ans passés sur le terrain et mon expertise, autant 
stratégique qu’académique, m’ont convaincue de proposer 
souvent la mise en place de comités stratégiques au 
sein des PME et ETI. Il s’agit d’une réelle solution 
de pérennisation, de sérénité et de prise en compte de 
l’ensemble des parties prenantes pour le décideur.

Un regard extérieur peut tout changer 
Les meilleures décisions ne naissent pas de la théorie 
mais de la diversité cognitive et de l’expérience terrain.
Mon expérience personnelle de la direction d’entreprise, 
notamment dans des contextes de reprise et de 
forte pression, me permet de mieux comprendre la 
réalité des décisions critiques. Trouver les profils, 
ressentir l’engagement, réfléchir à un ordre du jour 
qui ne fasse pas du comité une simple chambre 
d’enregistrements sont autant de défis qui méritent 
que le dirigeant s’y attèle avec sérieux et conviction.

Depuis toujours facilitatrice de transition, ces concepts 
ne sont pas théoriques pour moi : ils sont aussi le fruit 
de mon histoire. Mon accompagnement permet souvent 
d’apporter de la lucidité là où le dirigeant n’a plus le 
recul nécessaire. C’est souvent ce déclic qui permet 
de débloquer une situation qui semblait sans issue.

La performance ne se joue  
pas que dans les tableurs Excel
Un parcours mêlant droit, finance, conseil et 
industrie m’a appris que la performance durable ne 
se résume jamais à des indicateurs financiers. La 
stratégie, tout le monde en parle. Mais la construire 
sur le terrain, entre les enjeux opérationnels et les 

réalités humaines, c’est une autre histoire. Et les 
dirigeants savent rarement par où commencer seuls.

Une ambition : partager une 
expérience multisectorielle
J’ai passé 30 ans dans les PME et dans l’industrie. 
Aujourd’hui, je suis capable de comprendre aussi 
bien les enjeux d’une raffinerie, d’une cimenterie 
que ceux d’une société de services luxueuse. 

Mon parcours m’a appris qu’une entreprise solide 
n’est pas forcément celle qui va vite, mais celle 
qui sait s’entourer pour anticiper les chocs.

À propos d’Orphée Consulting
Fondé en 2015, Orphée Consulting accompagne les 
dirigeants lors de phases de transformation critiques : 
transmission d’entreprise, situations financières 
nécessitant un redressement ou réorientation 
stratégique. Le cabinet intervient principalement en 
Suisse et dans le Grand Genève, avec une approche 
fondée sur la proximité, la confiance et une forte 
compréhension des enjeux de gouvernance.

Désignée par le Conseil d’État de Genève comme 
membre du Conseil d’Administration de la Banque 
Cantonale de Genève en 2022, puis nommée 
Présidente de son Comité d’Audit en 2025, 
Fabienne Bertolucci s’inscrit aujourd’hui dans une 
dynamique de contribution accrue aux enjeux de 
gouvernance. Son engagement s’oriente notamment 
vers le développement de comités stratégiques et la 
participation à des conseils d’administration, au service 
du tissu économique romand et international.

Plus d’informations sur 
orpheeconsulting.swiss

Contact
Email : f.bertolucci@orpheeconsulting.swiss
Tél : +41 78 966 20 95
LinkedIn : linkedin.com/in/fabienne-bertolucci

Me connaître au travers  
du questionnaire de Proust

Ma principale qualité :
Toujours trouver la vie incroyablement belle !
Mon principal défaut :
Parfois être un peu trop bélier ! et authentique.
Mes engagements :
Pour les femmes, en étant membre du conseil 
de fondation Madeleine Moret – Maison de la 
Femme à Lausanne ; pour les enfants, au travers 
d’HappyKid créée par une amie que je soutiens 
et que j’envisage de soutenir davantage.
Mes loisirs :
piano, aviron, lecture, la nature, la Méditerranée 
plus forte que tout.
Comment je concilie vie privée et 
vie professionnelle :
Maman d’un garçon de 14 ans, arrivé à 7 ans du 
Laos, j’ai des ressources d’adaptabilité incroyables !
Chat ou Chien :
Chien
Une icone rock :
Annie Lennox

Comités stratégiques :  
un levier de gouvernance encore sous-utilisé par les PME
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Les meilleures décisions ne naissent 
pas de la théorie, mais de la diversité 
cognitive et de l’expérience terrain.


